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le médium. Ce dernier est de.nos amis et, pas plus que les 
E autres assistants, n'est jamais allé en Bretagne etn y a aucune 
| à relation. 
S Ces communications sont Steeg par n EN 


Une entité se présente et donne le nom de B... Le dialogue 
Y suivant s'engage: SC? | MEL 
D. Etes-vous décédé depuis longtemps ? — R. Our. — 
D. Avez-vous des descendants ? — R. Oui, la femme de 
Léon B... — D. Léon B... est-il décédé ? — R. Oui, il habitait 
. Saint-Malo. — D. Veuillez indiquer la rue et le numéro. — 
`: R. Rue du Boyer, 20. — D. Quelle profession exercait-il ? 
— R. Cafetier. — JD. A-t-il laissé des enfants ? — R. Oui, 
deus filles. — D. Quels sont leurs prénoms ? — R. Made- 
leine et Simone. — D. Quels âges ont-elles ? — R. 14 ans 
S et 13 ans. — D. Quel est le. nom de famille de. sa femme ? 
ê R. Elle est née Le T... Je e ne la vois plus depuis dix. mois. 


f ۱ A la suite de cette communication, j'écrivis à Mme B.. 
l'adresse indiquée, sans motiver ma demande, lui de nt 


si elle était bién veuve, le prénom de son mari, sa pro- 
fession et s'il avait laissé des enfants, de me donner leurs S. 


prénoms et leurs âges et si elle était : née Le T... 
Je reçus la réponse suivante: ` 


(1) Voir numéro précédent, Bulletin septembre-octobre 1926. 
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« Saint-Brieuc, le 14 janvier 1925. 
« Monsieur, | 
Je m'empresse de répondre aux questions que vous 
« m'avez posées. | 
« 19 Oui, je suis bien Mme veuve B.. 
« 29 Mon mari était boulanger et son prénom est Léon. 
«.39 11 est mort le 14 mars 1924. 
« 49 Oui, je suis née Le T... - 
« 59 Mes filles s'appellent Madeleine et Simone. 
« 69 Elles ont 15 et 13 ans. | 
« Recevez, Monsieur, mes: salutations respectueuses. 


« 38, rue Maréchal-Foch. » ^ « Mme veuve B... » 


Cette lettre confirme l'exactitude de presque tous les 
points; mais je désirais des renseignements plus complets. 
ed s L’ancêtre de Léon B... avait dit de ce dernier qu'il avait 
E „été cafetier et sa veuve me disait qu'il avait été boulanger. 
Mme B.. me répondait de Saint-Brieuc et non de Saint- 
Malo. Avait- elle habité cette dernière ville à l'adresse qui 
m'avait été donnée ? 

J'écrivis de nouveau à M™eB..., pour la prier de me fixer 
sur les points ci-dessus énumérés; je lui disais par quelle. voie 
‘ces. renseignements nous étaient parvenus. 

Cette fois, je ne reçus pas de réponse; cette dame s'imagine 
sans doute que je suis un suppót de Satan et ne veut pas 
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| compromettre le salut de son âme.en si abominable compagnie. 
TEE Je m’adressai alors au secrétaire de la mairie de Saint- 
Gi i 22 Malo, qui me répondit par la lettre suivante: 


« Saint-Malo, le 13 février 1925. 
« Le Maire de la ville de Saint-Malo à M. Amédée 
Thomas, à Nancy. 
« En réponse à votre lettre du 11 courant, j'ai l'honneur 
de vous informer que lors de son décès, survenu le 14 mars 
1924, M. Léon B... habitait à Saint-] Malo, 20, rue du Boyer, 
et exerçait la profession d'ouvrier boulanger et tenait, à. 
l'adresse ci-dessus, un débit de: boissons. 
| « Mme B... est partie de Saint-Malo le 15 mai 1924 et se 
d 2 trouve actuellement à Saint- Brieuc. | 
.« Veuillez agréer, etc. ` Co s c£ Le Maire. ». ` 


MM TA 
277 m ری‎ e 


لد 
ect? Bb‏ 
Gard‏ 


T 7 


uem _ <. = el 8‏ سال 
éi ET et‏ : 
" <= ےک سوہ e GE E‏ 
À E?‏ ګر سس و یت انیٹ ہمد م لا Seene‏ سیل مہا سا 
0او او ا اب لیو GEN‏ ا TTD‏ ٹج لل جم á‏ .= = 
e‏ 8 دغه دو E‏ ووو y DU RES‏ . . 


ہے بت ب وھک پچ دز کے PAT‏ هه اا رد یم 


سند یں 
سید ا 
C5 G‏ 


e$‏ دج Neg E EE 7.734 Fest‏ جرح 


H 
My. 
سو د‎ 


—— DEIN . NEE سی‎ 
pH Sa o A SR ee. شرم لس کا سے‎ ot < ےک ما‎ E XR m 
سامت د ھ2 د ون‎ 


i 
: RQ EET 
ANTI 


Lab CR 
Zen, Deje 
E NS qutt 


Lob 
7 یں‎ 2 


[^D 
Kg 


ML ESSET 


0 کے وا‎ HT 
۹ د ند غد‎ 


Ki 


کد ي۴س Ee,‏ 
fe‏ ہیر GEET‏ سو سم ہہ PRE‏ ہہ - 
بو aN SCH‏ پو سی ان په x‏ 1 : 


s O ` e 


Les indications données par l'esprit de l'ancótre de B.. 
sont done exactes. Léon B... a bien existé, sa veuve est Bien 
née Le T...; ils habitäient rue du Boyer, 20, à Saint-Malo; 
si B... était boulanger, il était aussi cafetier. 1] a -bien laissé 
deux filles, qui se prénomment Madeleine et Simone. H y 
a une erreur d'un an sur l’âge de Madeleine, peut-être ai-je 
interrompu trop tòt ou mal transcrit ? L’âge de Simone est 
bien celui indiqué par l'entité. | | | E 

Voilà une identification qui S ajoute à plus de vingt- cinq | : CIN 
preuves d’identités que j'ai communiquées à notre Société 
et qui ne peut, pas plus que les précédentes, avoir d'autre 
explication rationnelle que celle donnée par le spiritisme. 

51 quelqu'un peut en proposer une autre, je lui serai recon- 
naissant de bien vouloir le faire; mais c'est en vain sans doute 
qu'une fois encore j'attendrai. 
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A. Thomas, 
Président honoraire ` 
de la Société d'Etudes psychirues ` 
de Nancy. 
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sur quelques phénoménes physiques 
communiqués par M. A. Westermann, secrétaire 
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Mesdames, Messieurs, 


Le temps, qui nous est limité, m. 'oblige à ne vous donner 
qu'un résumé assez succinct de quelques phénoménes phy- 
sique; choisis parmi de nombreux . exemples analogues. 
Nous avons obtenu de ces phénomènes avec plusieurs entités. 
invisibles, mais, le. plus souvent; avec les médiums qui E !( 
veulent bien nous prêter leur concours; c'est une vieille ` اہ د ام‎ 

. connaissance, on pourrait dire un commensal du logis de 
l'une d'elles, qui se présente sous le nom de « Luminé ». s 
Il. communique avec nous par typtologie, mouvements ou E 
coups dans la table, le plus souvent par l'écriture automa- 
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improvisations en vers, instantanément, sur sujets imposés; 
ses poésies sont écrites dans le méme lang gage, d'autant plus. 
curieuses à cause de cela, mais soucieuses du rythme et 
des rógles poétiques, d'une observation trés exacte et d'un 
haut comique. | | ۱ 

Nous en reparlerons peut- être; aujourd'hui, bornons-nous 
aux. manifestations physiques. j 

La plus fréquente est la lévitation de la table, petite- 
table-de cuisine en bois blanc. Aprés quelques balancements 
rapides, la table est soulevée dans l'espace et y reste plus. 
ou moins longtemps, quelquefois à 1.60 et 1.80, c'est-à- 
dire à la limite. possible d'élévation des mains. La force qui. 
` lui imprime le mouvement est très sensible au rythme de 
la musique: une barcarolle la fait onduler en cadence, et. 
elle imite parfaitement une danse russe dans läquelle les 
cavaliers frappent leurs talons. 

Les. possibilités de lévitation s'étendent à d'autres objets, 
“même non touchés par les assistants (lévitations sans 
contact) Voici un exemple que j'extrais de mon cahier de 
séances, à la date du 8 février dernier. 

Assistaient à la séance, deux médiums, MWe F... et Me C..:; 
Mme L...; le capitaine D... et Mme; M. G..., ingénieur chimiste, 
docteur és sciences; M. K..., ingénieur électricien; ma famille. 
et moi. Ro 


Après une première partie intellectuelle, je cherche une 
canne d’excursion courbée, à bout ferré, et la pose dans le. 
coin de la chambre, à une distance de 1m, 50 de la personne 

^ la plus rapprochée. On s'assied à la table; on fait la chaine: 
d'es ` mains. On éteint; contrôle réciproque par bracelets: | E 
lumineux (dont je vais vous parler tout de. suite). Aprés - Í 
quelques instants d'attente, on entend la canne s'approcher 
par petits sauts. Elle frappe sous la table plusieurs fois, 
puis monte dessus, couchée sur les mains faisant تن‎ 
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les touche légèrement à 7 tóte, puis jaa terre. 
Plusieurs lévitations, dont. quelques-unes très haut. Puis 
li. un. apport : sur la table ^ un petit morceau de fibre de bois. 
Hi <> > SS Ê ` feint en vert. Ma fille le reconnait comme provenant d'un 
petit panier de Paques (un poussin sur son nid) qui est au. 
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prémier étage, dans sa comte Elle dit : à HL umhin, : : Tu 
aürais dü apporter le panier, € 'eüt été encoré mieux ` 
E 11 éxpliqüe qu'il n'a pas pu, parce due c "était trop loin; f 


Gordon fluidique étant trop aminci. 
Piqué au jeu, il nous fait alors plüsiéurs. 1 1 très | 1 | 


11811668 et, finalement, met üne: chaise sur la table et unë aütre 
eliáise áussi en lévitàtión. Fin de séance. 

` Bracèleis lumineux: `= Pour assurer, autant, que possible, 
le contrôle des phénomènes dans Ï obscurité qui. favorise les 
expériences; nous avons recours au sulfure dé ziné pliospho- LN 
tegcent, combiné : au sulfure dé cádinium, qui lui donne une | 
d bélle fluorescence ` orangée, fixé sur de petites bandes. de 
A celluloid: montées sür élastiques. et formant, des bracelets 
très légers. Ils sont maintenus sur le dós de la main et décèlént 
immédiatement, dans l'obscurité, lés V Mouvèments 
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` . À la date du 25 février 1925 je trouvé une lévitation, 
à ‘sans contact, particulièrement reiiiarquable par Son intensité : 
P Ce n'était pas l'entité «Luminé», mais une autre n'ayant. 
p voulu donner que ses initiales H. Á., qui nous fit d'abord 


RAT 


ات ہے 


un apport assez intéressant d'une demi- feuille d'azalée sur 
l'a table; l'autre moitié transportée dans le tiroir du buffet. 
| Le Sule d'une cafetiére en faience, sur une table 
servante dans le coin de la chambre, hors. de portée et 
tous [acant la chaine des mains, se soulève et retombe avec 


Drm 


SEAN 


dalle à manger, | 
On. entend d'abord quelques raps trés nets dans cette grosse 


€t lourde tablé carrée, à quatre pieds. Soudain, elle se, met 
en route, va èt vient sans contact, puisque nous faisons 
. toujours lá chaine sur la petite table; puis. se ` soulève plu- 
sieurs D et retombé Avec bruit, renverse la théière e fait 
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C’est « Luminé ». — En: septembre 1925, nous avons 'ün sin- 


phénomène. Dans le coin de la salle à manger, nous.‏ وت 


entendons un bruissement comme un battement ` d'ailes 
d'un gros.oiseau. M. K.:, l'ingénieur électricien, qui est 
très sceptique; allume “brusquement: l'électricité. "Tout: le 


` monde est à sa place, faisant là chaîne au milieu de la chambre 
et le buit mystérieux continue encore ` pendant quelques 


secondes, dans le méme coin. Mais la force i inconnue. se e fâche 
à cause du brusque allumage. . | | 

On éteint de nouveau. La table du coin remue, puis. se 
soulève. Un.tapis en dentelle saute de cette table brusquement 


sur la nótré; en passant entre le médium et notre ingénieur 


électricien. méfiant, qui regarde 16 médium de travers. La 
suspicion parait. réciproque. On: décide - de demander la 
répétition du méme apport, de maniére à à rendre le ‘contrôle 
plus attentif. Le tapis est replacé sur. la table du coin. On 
éteint. Les deux voisins: se surveillent trés étroitement, et 
vous pouvez penser que les bracelets lumineux sont tenus 
à l'œil par tout le monde. Le tapis est apporté pour la 
deuxième fois. Le phénomène est jugé à l'unanimité parfaite- 
ment contrôlé et reconnu sincère. o 


Au 29. 0 1925, je. trouve. aussi un cas یھ"‎ 0 
C’est encore notre ami « Luminé.». Lévitations, coups dans la 


porte vitrée et ouverture brusque. de cette. porte, qui avait. 


été vérifiée fermée auparavant. 


Je demande de frapper une note du piano. du. nr 
Réponse : « trop loin ; le fluide s'amincit trop ». Je propose. alors 


d’arrêtér le balancier de la pendule qui est au mur, = la. ` 


salle à manger. Il se vexe: « Il ne reçoit pas d'ordre ». J'ex- 


| plique alors que ce n'est pas un ordre, mais une. proposition 


d'expérience. 11 veut bien essayer. Bruit sur la table.du coin, 


sous l'horloge. Puis notre-table se lévite. à la hauteur. du 


balancier, comme pour en. rapprocher la. source d'énergie. 


Soudain, le balancier s'arrête, mais on: entend. encore osciller 


rapidement, l'anneau. allongé. auquel il s ‘accroche, entraîné 


. par l’échappement, car c'est une petite horloge. genre Forét- 


Noire, à balancier en bois trés léger. Je dis à « Luminé.»: 
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d «Bravo! Je considère le phénomène. comme réussi dés main- LE 
d vena mais سے‎ du arrêter aussi. le Leste du: mouve- ۱ | 
; ment : | | | ER | 1 
< Ce fut fait assez See, 
E . H-y eut ensuite une bousculade .d' objets sur 0 table 1 
: d et, finalement, tout le plateam bascula avec fracas. 1 
4 En février 1926, nous obtinmes une deuxième fois l'arrêt 

E de la pendule. En mars, je veux répéter l'expérience de la 
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canne, qui est suspendue à la porte vitrée du salon, par laquelle 
vient une faiblelumiére. Mais « Luminé: » préfére le balai de la 
. cuisine, qu'il fait circuler autour de notre table, en arrière 

` ` des assistants, en les touchant même parfois assez fort. 
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à Enfin, la canne est décrochée, promenée sous nos chaises 
2 et nos genoux. La table s 'éloigne brusquement; j'élargis 
: ٥ cercle en faisant la chaine avec mes voisins: un élève de 
ï l’Institut électrotechnique, un ingénieur chimiste et un 
3 capitaine d'artillerie. La canne vient vers moi, me frôle 
E les jambes, m'accroche doucement, comme pour jouer, les 
j jarrets et les mollets, de sa partie recourbée. Ce fut pour nous 
4 un excellent contróle, car la lumiére était suffisante pour 
b qu'on puisse voir la canne se soulever, venir toute seule. 
j . devant mòi, puis à ma droite, vers M.. G..., et repartir à 
; _ gauche. "AL b ٣ IT NUN AE 
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"Un Poète de l'Au-Delà : Jean X... | 


‘Jl -y a quelques années; exactement le 23 juin 1924; une 
“entité poète apparut dans. notre cercle d'études. Il ne parle 
qu'en vers et répond immédiatement de: cette façon à toute 
question faite. ` Notre président, 3 ‘Ma. Millery, a déjà fait une 
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i comfitunication à la Société : Sur ce  versificateur; .je ne veux 
bg. lm aujourd'hui que vous en faire quelques citations au point 
٢ de vue de l'hypothèse spirite de leur origine. Sté 
It: „1l. aime beaucoup fàire des acrostiches aux. personnes 
2ھ‎ : présentes et, sans qu'on lui dise les prénoms. On' sait la 
ï difficulté de ce genre d'exercice, qui oblige à commencer 
ï A chaque vers par une. lettre déterminée. Nous en avons des 
و‎ quantités. En voici deux pris au hasard: | 
Al. Se SC 
| : : 1 ci, tout rayonne! 
Tii S éduisant décor! 
02 A hl Prends ta couronne, 
SI: ۱ B elle aux cheveux d'or, 
f Ge i fais-moi risette ! 
ai L es prés sont en fleurs, 
m L es bois sont en féte 
| zë E t l'Amour vainqueur ! 
REC L 'aurore illumine ! 
| ۲ U n souffle enchanteur, 
0 j C aresse et lutine 
CR 1 ci chaque fleur,. 
ES. E t berce le « cœur. 
| Dr On peut. objecter que le médium connaissait ces. prénoms; 
d Í ce n est pas toujours le cas. En voici un exemple. À Ta même 
ظا‎ Séance ‘assistait unè dame russe de passage à Nancy, qui 
Vë était venue nous surprendre et ue on avait retenue à diner. 
TE Nous disons donc au poète.: . « Vois-tu, Jean, nous avons 
IW aujourd'hui une amie de passage. Ne voudrais- tu pas lui 
"in faire aussi un acrostiche de bienvenue ? Tu vois son pré- 
Wa nom ? — Non, — Eh bien! cherche-le. » m | 
Her Le'crayon hésite et écrit très lentement Lyd... Lydia. — 
c Très bien! = L'Y me gêne... = Mais non, voyons! Il y a 
ID beaucoup de mots qui commencent par Y. Yeux, par exemple. 
H ` Le crayon (ces vers sont faits à l'écriture automatique) 
ir E écrit alors immédictement ; — | = MENU 
H3 D L es fleurs sont. odorantes, 
lr Y eux, aux mille. couleurs ` 
LE ` D .es, prairies ondoyantes; 
Idi > 2 A 1 ci tout. est charmeur.. ۷ : 
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sur un cahier spécial, 
fait aussi pour cette fois-là, d'autant plus que ces vers 


étaient assez bien faits pour être conservés. Je. vérifiai donc 


mes notes pour lui roue son erreur, mais je né les trouvai 
qui avait raison. J'avais oublié de 
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Jean X... aime beaucoup. faire là « coü aux. dailies; e ون‎ lé 


sujet presque constant de ses poèmes. En voici un exemple 
très caractéristique de son genre, que: je vous cite encore 


pour une autre raison assez curieuse. 
Un soir, il commence sans préambule : 


Que de charmes, ce soir! Que de gráces divines! ` 
Les-beaux yeux étoilés pleins. de chastes rayons!. 
. Que de lèvres en fleurs, sauvages. églantines, 
 Appelant les baisers comme des papillons! = > | | 


Je voudrais voltiger de corsage en corsage, 
Fróler vos cœurs aimants sous leur voile enchanteur, 
D'un souffle caressant effleurer un visage, | ` 
Me brüler au feu d'or de ce regard vainqueur 


Par vos tons vaporeux vous formez une. gamme, 
Bien faite pour charnier les artistes défunts, pi 
Allant du blanc de neige à Pazur plein de flamme, 
Harmonie de couleurs, symphonie de parfums... 


Je me souvenais. pátfaitément que Jean X... nous avait 


déjà donné ces vers, et je le lui dis en m'en étonnant, car 
d'habitude il ne se répète pas. Il me. répondit : « Quz, mais 


As ne sont pas transcrits ». Il- faut dire que j'ai l'habitude; 


aprés chaque. séance, d'én écrire un compte , rendu détaillé 
et j'étais presque certain de l'avoir 


point. C'est Jean X... 
transcrire ces vers, SE ma croyance du contraire. 


Nous avons essayé de rechercher, son identité, mais sans 
résultat. 11 ne veut rien dire, pas même soh nom, de plus 
que cette signature énigmatique de Jean X... et, si nous insis- 
tions, 11 avait des accents d'une telle tristesse que nous 
n'avons plus essayé. 

Nous avons recherché si une action subconsciente ne 
pourrait pas dicter ces vers, comme on På fait Pour les vers 
magnifiques par lesquels l'Ombre du Sépulcre répondait à 
Victor GER Un le ۳ ۶٣ favori de Jes 2 X. .67 fait pas 
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dont je ne blesserai pás Ta modestie en ne le comparant pas 
à Victor Hugo, et sur lequel devaient donc se concentrer 
les observations. On observa que sa présence ou son absence 
n'avalent pas d'importance, et que lés 700 poétiques 
se déroulaient quand méme. مغ‎ 3 
I] suit des yeux la main du médium écrivant; il prévoit . 
telle ou telle rime qui lui semble inévitable, et c ^est une autre 
qui vient. Dono, pas d'apparence de transmission de pensée. 
_ H a essayé dé converser en vers avec l'invisible, et lui 
a fait une demande: | | 
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. Toi qui sais chanter la lumière, ` 
Les parfums, les bois et les fleurs, ہے‎ 
Et le tendre et charmant DIRE: 
De. Famour qui ravit les. cœurs, 
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i 5 jean: cher M nôtre frère, 

1 ` Toi dont Ja parole est de tulo | 
٢ | Dis, ne voudrais-tu pas nous faire 
d 8 Un poème de votre ciel ? 

Hh E ہے‎ : PDA E. , SCH 
d Dis-nous la Lyre merveilleuse, ` 
12 Dont les cordes sont des rayons. 


"Les rayons d'or de Bételgeuse, 
D'Aldébaran et d Omon; 
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br | 7 Dis les sublimes symphonies 
" iy | : Qui traversent l'éternité, 
[| < j | ^ Et les: célestes harmonies 
ut Dont les accords sont des 05 
ACH - : 3 
TES mE . . Emporte-nous loin ‘de ce ` monde, 
و‎ | A travers les abimes bleus, ` 
i | ا 7د‎ la paix immense et profoiide ` 
b Â E ۱ ۱ E . Et la ` sérénité des cieux; p 
38 A E 
Le ` Dane les "0+ EE | m 7 
EG 1 - Où l'on ne connaît pas la nuit, a" 
E: ۳ T Où c'est la Lumièrè qui chantè, 
1 | | Où c'ést la Musique: qui luit! 
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Si /e'était. le subconscient ' de nôtre poète: qui. inflüencait. 
le ` modium, nous devions donc ` atténdré logiquement, "en 
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réponse de celui-ci, un développement du: thème indiqué. 
Or ce fut un refus. 1 Invisible répondit: ` | 


LA 
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A votre touchante prière, 
Flottant comme un très pur encens, ` 
Bien malgré moi je dois me taire; 
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Mais quelle peine j'en ressens! | 
‘La brume rose et légère, 
T ` Pailletée d'étoiles d'or, 
i Qui flotte sur cette terre, 
Dës 
9 Doit voiler ADUS décor. 
`Ï . Je ne “ui Mox mon aile, | 
1a Rasant la voüte des cieux,.' 
E. Faire jaillir l'étincelle | o. 
E De nos -secrets radieux.. 137۳۰۴ 
a Si la fleur qui t'a. charmé . 


Toujours laisse en expirant 
Quelque trace parfumée ` ` 
De son passage enivrant,. 


C'est que la Beauté sereine, 
+. Venant s'efféuiller au port, 
` "'Purifie de son haleine . 
Quelque chose après sa mort: 
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"E AT tes pensées s'envolent 
`` Frissonnantes vers l'azur, 
` Semblables à ces corolles 
Au souffle odorant et pur. 


 Comme vous le voyez, notre interlocuteur invisible montre: 
bien toute son indépendance. Il répond en très jolis vers, 
sur un autre rythme et sur une pensée tout à fait différente. 
11 montrait souvent, du reste, cette indépendance dans des. 
dialogues d’où jaillissaient soudain des observations mali- 1 


: cieuses et amusantes, comme celle-ci: pendant quelques mois. 
S vint assister à nos séances une jeune. fille, infirmière, dans. 


È son uniforme: blanc. Elle avait une bonne langue et aimait 
5 => à. s'en servir. Or, un soir, elle’ interrómpit Jean par une: 
réflexion quelconque ` ët. 8 attire” cette. riposte immédiate : 
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Ma Manches aux yeux Biene: soyez. pius docile, 

` Bt, lorsque j'écris,.. enez- vous. tranquille.. . 

Si c’est pour prouver.que voire ramage . ' 

Est bien en rapport avec le plumage, 

Ne démontrez rien, ma charmante sceur, 

Car je suis fixé.sur leur harmonie. 

Que toute terreur soit vite bannie: 

Vous pouvez fermer votre bouche en cœur. 

Joie dans l'assistance, comme vous pouvez supposer, et 


Tintéressée elle-móme ne put que s incliner en riant. : 
E C A suivre). 
IV 
PREUVES D'IDENTITÉ 
reconnues exaetes, obtenues par M. et Mme Doyen (Suite) 


Du 29 janvier 1924 : j 

« Je ne suis pas un esprit de la haute sphère à à laquelle 
appartiennent tant de vos visiteurs, mais je sais que quand 
on a eu le bonheur de se manifester chez vous, vous ne nous | 
oubliez pas dans vos prières et, sans être bien malheureux, 
jen ai besoin. Maintenant, je me présente. Je suis Albin 
R..., né à Tonneins (Lot-et- UE J'y suis mort le 2 aoüt 
1922. — Où êtes-vous inhumé ? ; A Tonneins, où j'étais 
capitaine des sapeurs-pompiers, architecte et officier d'Aca- 
démie. Ecrivez, on vous répondra. ا‎ 
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2 Réponse du lieutenant de sapeurs- pompiers actuel de S 
IM. "Tonneins, à qui on avait. demandé des. renseignements : í g 
Gel. ` 
: D ۱ « < Tonneins, le 14 février 1924 à 
ar. « Monsieur, | E 
als: 77 : | 1: 
ا‎ ۰ | « Voici les renseignements exacts que vous me demandez. ds 
Ser ` . Albin. R..., décédé le 2 août 1922, .éait capitaine. des 9 
li ٢ | SE pompiers de Tonneins, architecte de la ville et ER و‎ 
oc d'Académie. | ^ 
الا‎ 7 « Si. vous avez besoin nome renseignements; je suis à 
SU. 5 | L 
aj D vôtre entiére disposition: 
1 | = u | Veuillez agréer, Monsieur, ete... E 
gc S « Charles Dousset, A 
| 1-7 « Lieutenani. commandant là. Compagnie . des. z 
۱ Sapeurs: pompiers., de Tonneins 1 L ot-et- Garonne), » É 
P 
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C’est avec un grand plaisir que nous apprenons que le- EC 


célèbre médium C:-V. Miller, de New-York, vient 6 
décoré de la Légion d'honneur pour les services exceptionnels | Dm 
qu'il a rendus pendant la derniére guerre sur le front francais. Lr 

Plusieurs de nos sociétaires ont gardé le souvenir des:belles. 
et convaincantes séances de matérialisations données à Nancy 
chez un de nos sociétaires, par Miller,les 15 et 19 septembre 
1908 et le 30 septembre 1909. Nous adressons au nouveau eR 
légionnaire nos bien vives et sympathiques félicitations, ` 1 1 E 
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Société d'Etudes psychiques de Nancy 
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Séanee du 31 oetobre 6 


Séance publique à la Salle Poirel, présidée par M. Millery, 
avec une conférence de M. le professeur Wietrich sur le 
sujet: « La Survie est-elle un leurre ? » L'éminent orateur- 
at que c’est une réalité, رہ‎ un peu différente- 


des conceptions ordinaires. 
Le. prochain. Bulletin reproduira les principaux passages. 


de cette belle conférence. 


Prochaine Conférence 


Le dimanche 19 décembre, à 16 h. 30, Salle de la Visitation,. 
56, rue des Ponts, Mme France Laure présentera son sujet, 
Mie Inés, qui interprète à l'état d'hypnose, par ہے‎ et- 

, danses, le sens de la musique. 

Les frais de poste étant maintenant trés ólevés, les personnes. 
qui désirent continuer à recevoir des convocations individuelles, 
sont priées de se faire inscrire en versant, pour l'année, m prix de- 


"pest. کو‎ 
7i i£; Sc 
نین‎ 


کے یک 
TEN‏ 


ED 
d wi 


277 سا رہ‎ LE traf. qon 
i پا یریک و ر‎ 
Pre ج ھا شه‎ EAS یی‎ 4 

` 


CE AT Re 
د‎ e 


Cut sac aA EA‏ 1 اس لول لا 
Ze‏ 


Cu 


e‏ رکد ریبنر ګنس رد اځ ات می سا ساسدا 


2 francs. | 
| Le Gérant: A. Westermann. 
NANCY. — IMP. NANCÉIENNE, 15, RUE DE LA PÉPINIÈRE. 
| à 
Ï 
| 


M‏ سے یہ سے دوج 
> ام وسےہ uà € D‏ 


A 
Ki 


‘add 
0021.0 
adis à 


Wéi 


dc deser S 
` 
` box 


Ttt rnb Tem سم مول‎ Deen کے ہم‎ Kiemen ر(‎ tbe رت و چہریسے‎ ee میس‎ imme m hs پٹ کہ‎ ` 
ت - کم سم مف‎ -- Ee کے‎ KR EEE — acci KKH = = ILL freed ال‎ cL مود‎ fara Sege ہس‎ 
- > " Wet IUe SY T irt : ده‎ CE = < 


0 E LORRAINE 


3 pu 415 Magasins. - 62. 000 Sociétaires 


` : 245 Millions de VENTES; 
۲۲ 5 -ANS ` 6 Millions ristournés. aux SOCIÉTAIRES : 
/ 868.000 Frs. affectés à des ŒUVRES de SOLIDARITÉ. 


Im ` EEN | En ۱923 : plus de 84 millions de ventes: plus de. 2 millions ristournés 
al SEN aux sociétaires; plus de 800.000 francs affectés à des œuvres dé solidarité. 


LA GRANDE LIBRAIRIE- PAPETERIE 
` eran BER 


o ه1‎ et 15, rue St-Georges - NANCY 


|.. ' ^ LA PLUS IMPORTANTE, _ . ` R.C. NANCY 2085 
| LA PLUS ANCIENNE DE LA RÉGION TÉLÉPHONE: 5.91 
` RAYON SPECIAL d'OUVRAGES sur les SCIENCES PSYCHIQUES 


KÉ 
ٹین‎ 


D Tox. e وړ‎ me سیا‎ rien 
MCN UTE 
r 
1° . 


A Ses لد وي‎ 


mi‏ هبام سم سسوم ریم سی 
کم 


Sa 
Etage? 

DE,‏ می میں 

پک سام کپ 
a ^‏ 


en 


"Pant. 
= rm سی‎ 
مس‎ 


سو وا 


PH DU BON COIN 
`R. C. Nancy 1920 - EX. MA RE Ô T | R. C. Nancy 0 


Phsrmacien de ۰۶ classe 


56, Rue de Villers. وران يی‎ NANCY 


II 


mtr‏ رژ سا 
ران ات و ein‏ وت 


ge? 
4 
Lo 0 
ر‎ 
t 


`W. سا‎ 


TM MT 


ra eg 7 
E uy. 0 00 = 
PEZ ee 
| , 


Pharmacie d'ordonnances — Spécialités — Eaux minérales 


+ TEINTURERIE ANDRÉ PIGENEL + 


17: ne de la Visitation 


0۳ SPECIAL POUR DEUIL EN- 12 HEURES 
[USINE à SAINT- MAX + Téléphone 19.86 


| PRIX SPÉCIAUX : aux 0 de la Société, sur د‎ iaga 1 la carte 


۳ Ki es 
سس‎ ene سر سپ ووس صوںہ‎ 
رل یی ہب‎ pe کیو‎ T ^ - 
“مہات‎ ` zi Leet ها‎ m, e pe ان چو ہس وج یو ال او ا و دک یں ہہ‎ * ` 
سد‎ SR EER D Un کس ماج مہ‎ Le مده‎ lege ger ہی ہیس‎ E ہی حر ونود سس‎ Fr 
m 2 TT. ` 7 LAW Aem UT a Deeg سے پوس‎ 
۰ ۸ ۲ EE کے وھ‎ Au, t IET ume wem ہی‎ TN LUE 
a A ] E UR T dt MS mor LUE a ` 
wei 


m: 
IM wc 


۱ وچ يک ده سي مت وي و سے ہو 2 یح‎ TET TRS ARE 
KN - ED pee. rr KE یں میک‎ e رن په سس یں‎ FEIERT ای‎ TOI uA LL = KS nia 1 E سا‎ T EE j 29 pu ee 

GE BE SE am Dor ~‏ اکسج x; = < = z =a — FEDORA MK AED ier A or‏ لس ور 
mA BV Dee k É‏ مات تو Kë SE SS KS SE e t as Kies TEL AEN‏ ہش SE SS‏ ن SÉ‏ مته سه ون SE hid EE TUA UE‏ ;7 کوک 
s i‏ امج . 3 5 ER : 2 i E S‏ 
sux S ; - f‏ کٹ P,‏ | - کو و i TPE ۳ S SET‏ | 
x COE M DE : ?‏ 
x‏ 


~.: 


a 
+ سه سم‎ 
Kass UE 


fb ` "mere, cs >‏ دس 


Sech 


SE 
SEH 


echte, "SÉ 
DAR ZUR 
ورس یریس سے د کے‎ 


EPA 


Qu 


BEE 


Mae tI IIIS ab [MA d ech OM Ka‏ دی تا 
سو تی له فھ (T‏ + نه پټ رت SEENEN ÁJ‏ 
gegen‏ 7 بس لټ میں ` جع 
Y‏ ےت سو سه EN‏ نس په 
سے سے 


اا 62 اب 
Esp‏ 
A beer‏ 
wn‏ صا 
سښت nds‏ 


R. C. Nancy 8 


TOUT L'HABILLEMENT 

| | pour l'Momme et l'Enfant 
CHAUSSURES - VOYAGES - SPORTS ` 

Dépositaires exclusifs des manteaux SALF 


+ A QUALITÉ ÉGALE, TOUJOURS MOINS CHER ~ 


GRANDS MAGASINS DE NOUVEAUTÉS ` 


FRANÇOIS VAXELAIRE T.U 


: 17-19- 21, Rue Saint-Jean oe 1-11- 13, Rue Raugraff 
NANC X. | 


COSTI ME OS ET CONFECTIONS POUR DAMES 
- 61676٤ - Lalnages - Tissus Fantaisie, etc. `... 
B BLANC - TOILES - RIDEAUX - LINGERIE. - BONNETERIE - CORSETS 
>  MERCERIE = PARFUMERIE = CHAUSSURES | 8 
| VÊTEMENTS IMPERMÉABLES E FOURRURES : 


72 سیت‎ EIC Nass 341-342 


CE MES 
Ka, د‎ GR E R ' 
m Ente 
En 
نن‎ RENE ea سم‎ ege 7 éi 


+ سم 


D 1 
1 LP 
س-‎ e eg 
ام روا‎ T E - 
Vae 
T. 4 4 Ton اچ‎ 


Sie Des 
ہر‎ ES 


FAC ES . E 
Ger, Ai Ai ' 
وی و‎ apa 

GE 


e 


EN ` نہیں ہیں‎ 
E NIEI TA A سا‎ 
27725727 ORE RE 2 


کمک ند لدب 


موا 
KK at Ire‏ 
لا اق اع و Sa‏ 
E‏ ا "Ro‏ 5 
وب سر E‏ 
ند nm mn‏ 
تس 0 
qe cL Eo‏ 


owl‏ اہ“ 
E :‏ 
TEMPEL‏ 

اګ نک الک که 

dime er Teri 


\ 


Envoi franco des PUR illustrés et d'Échantillons | WE 
See? A OT A... =. Les: M: ag asins sont fer mé 8 les Dim anches et Jours: fériés: — | 


NI ET CSC ENEE `‏ دع P mpka laid. ao le‏ سف نی 
0 
te‏ 
" 
H‏ 
1 


e a S 


Bee 


>: ax M TLA = ہے هود دی‎ ` 
z. مو‎ h — En "ES ZS L 
2 0 ریس بات سنج لا یچ ہے ار و‎ Cha ke Gp yat = 
ئا یں‎ d EC 8 سو سو‎ SES ge! => Po کے‎ 
T EN لی‎ PNR p 8 ETAPE ENT PPG رر‎ Yn ¢ ہے سے‎ 

2 و‎ ose کی‎ T ama < A P Get Sue : `. Tei. : 

"at eub o C RU ws CTI pete SI EE e A I a UR STR ean m Tiara ےا‎ an a T d 5 

1 22 E rM اھر‎ nar ToU MCCC à = ENT Le 

"u ` ec DOR ee Er کر‎ ٩ Gei rg: 


T. omn "em 


شد سمل لځوي سر مس تخ 
یت ج 


ede‏ سه ا 


RE 


2 
مره 


em rarius بخ‎ 
GER 
ا‎ SE 
یه‎ 
S A Yë 


TM DS 
We. T 


EC 


یا 


ES 


a- 


حم —— 


be 
r تسم‎ LT 


TEL a 


CS 


PE 


نے سسوم 
za -‏ 7 لت ہیں 
arapi ie‏ ر 
حا NE‏ 
و o.‏ 


1 


Lès Eed For à 
D ری‎ Fal D 


«ig 


کش شش 
HOLS‏ بن سم 


ېيو 


m ©‏ سر 
کس TEN‏ 


gé 24 
Ce سیت دت‎ 


Ga, Get, ہے‎ 

: VAT ہی ۳ 0ا رج‎ PR - سے‎ = TALC JG EELS IE ES - 
E ` مه ټم‎ ber Se Eer یټ‎ [ERA Een in A ~ Mis par, 
D ۳ Ke 5 CT BECK ew Ce CM سل چا‎ 7 Ké V - ب ممت .= کے‎ d ~ 
rat سه‎ 7 on ا کے‎ ee MT ben ch APA, ےرت‎ » Pë AAR T Um اچ‎ er 
E د د‎ A A a د سه خا‎ sz e مخ‎ Gg At on Ge => E NES es وس = 2 3 22 = “= ا‎ 2 "M Jm 

i * FE A LE ; ته‎ QIUULTROSTAD WW وکا ر‎ c A P ATTIC Mex ہے‎ LL هټ‎ deal 

: x سن ملسو‎ AUT و په‎ `. ESL وو کے‎ N< یی کک ہی ہا سے‎ >> Dd 


PEAY DEE, arita,‏ سر 
DOTE,‏ 


ML IIS AER à qe 


AMEUBLEMENTS 
UBJeTS , Pince Thiers 


EN & Ra 
: ENS 
۵ ۵ RT T Ba, ۶۸ 


۷ ات‎ £ C" feiren 


Ehete 


SÉIS 


1 directe Magie — DANS NOS سے‎ i 


HUR SES? T de Phalsbourg - )0 "e 1 


د وسک سف ار پا وی سا ار رہ EARN Ke‏ کی ارہ "Ar POUSSE‏ 


fe 
x 
x 
T 


Les Sociétaires sont priés de faire 


leurs achats. dans les Maisons de pre- 


mier ordre qui nous favorisent de leurs. ¥ 
annonces et aident ainsi à la publica- À 


tion du “ Bulletin ". 


prae E cai سے ہو‎ eo rr یسر‎ IET TT RE LAID V رز‎ E meta aere ومس‎ Sc i LEA A Beh at te ÉL Fh سے سےں بہت :2 جہ‎ \ 


> ی سنا 
سے VX ET‏ 
Wei‏ 


- ` à ser? . `> 
- A ہے‎ 4 = Ta. 


E Due 


WW 2 -Psycliic. dedu | 23, rue > Merti, : < = S 
um ` Revue 1 Métapsychique, rue. Nidl, 89. Pari, i ar 
| E te E SE Paris. i : NES 1 
d ^ BN a Rose SC 414, rue du Calvairé;, Sirile-Noble | 
LN La Vie: d'Outre- Tombe, 8; rie des. Biez, Liège." : P 
SS Voile d Isis, quái. Saint- Mii chel, 14, Paris. EU 

E ` Revue Métapsyé hique belge, -54 و کو‎ Bruxelles. SS E be ras SCC P Si > 

T ; ` Psyehismé; 7, iue du Faubourg- Montmartre, Paris, pos ^ ure P d ZE à 

| Gei roni pue 135, avenue. Louis: Blanc, À 2 in ns, ` Gee s S +. "d A 2 تی‎ a > 2 

F | (+0 NEC d rue Saint ژ و‎ -Sidi-bel-Abbés (OFan. te 577 

: pus m i alet i ‘et 8; quai du وم اس‎ Strasbourg, SE À 

j =.>. Achivos dt Spir itis sme mondial; 8, $ 8; rue Copernic, 3 OS کی رو و‎ 


en Ah 


2 | Métinoia, 7, - rue "des Aubépins; ae, د‎ 


D 


۹ 
: 
1 
H 


SS LR - ` 
d d ` 1 
Ze? ` - ^^. H 


` ` > Penser et Agir; 18, rue Béranger, "Panis. mia : 


` 
ام‎ he enge 
`: 


Wei 


DEN? 
(DEM 


Je Sineériste; Waltwilder, par Bilsen” Belgique). 


7 - 
ا x‏ : د کت 
e : :‏ » ` سن 


په Age Ie‏ ټس ہے 


CIAL PIE مه‎ Oo 


dmm E: 


Ka pn‏ ید 


a a 


و 


سیت 


MIE] 


7 
ENS 


DES 


^ 


tt! e 


^ ` ` 3 
dA -51 KZ KE : 
اد‎ NAINE ھی“‎ Leu او رټ‎ im ال سمت‎ are E وص‎ a ATE HI ے‎ 


DM 


stats fs 
سم کا ایم‎ donnee 


soba" 


BR Ett TTT مس‎ y سم ہے‎ ret 2 
ei ege ہدج‎ Se gaer (ëch TG RAAR PAVA" موا چم په همد‎ ged q جیوی۔‎ lte خر یں‎ ee مړ وه مر موم په‎ EE 
CECR ETH e eom iE RI SE ae ES Nel elu Lon ک و هره‎ GC تج وع مل کر لد ګ سے کی کر و اما‎ a Ge ہی سيو‎ GE A بت ونو موو سو‎ 
پل وس‎ AA AN E ا کو ا شید وه‎ DSN ٢ رو ہو‎ e ef در‎ SA coth اا‎ EST جو‎ E سے واو کوت‎ GE Oa UR E I لاه‎ M de RNC e pon, یلم وي‎ EAS E eo E LL Ree EL. 
ue à $ Ped Arie ا‎ Deux tuam OU EE CE روه‎ E د‎ D S 4 EE سر ا‎ EE و‎ ٠ وس ا‎ A 
M کے‎ DEE A a او اسو و ا ا‎ DES vos ۹ SE P t CG خو و‎ HE uS SIÉ gn l ww ہیں کہ‎ ME 
P p 5 A. 
H 


| HORLOGERIE | | BIJOUTERIE - -ORFBVRERIE 


ہد JULES PRÉVOT‏ ےد 
٥ d ٢ "T‏ بت Rue Saint Georges‏ دا Et‏ | 

Ac NE 

`Â 8 AN Sr ` د 0888 پس - 1 - یہ‎ 


Ges En سم ست‎ 


PX PE 
ah ا‎ 


“Maison recommandée particulièrement à aux. ` Membres T da Société. 


E IE VENTE D 00 POUR. ۱111970۷ mm: 


| FoNDÉr EN 1855 
BO R D 1 E R» GER A RD 
a | Marehé Couvert - -6, Rue des Carmes - ‘88, Rue Gambetta | 


۷7 سے 


Seen Spéctümtés TRUITES - SAUMONS - VOLAILLES - GIBIERS -  PRIMEURS - POISSONS É 


MAREE: EN 05 ET EN DETAIL 


HOTE L (A MÉ RIC. A IN 
NL  MARCHAL, om, be 


Place Saint-Jean: - NANCY "۳ Téléph: 2.50 |‏ وګ 
ES centre. de la ville, à. 200 mètres de la | gere) ? 7 -‏ 


"mmm, 2.50 


ہہ 


Chambres modernes de 10 à i6 fr. — Eau courante‏ وو 
Chauffage central, etc. --‏ . سد - Ascenseur. électrique‏ 2 


| DÉJEUNER et DINER: 10 francs, vin compris. : 


Ses Chapeaux t 
Lo TEL E 10; rue Saint-Jean, NANCY 


D 2$ eec‏ وب په 
i CR‏ 


NAA PNU لا‎ aee iT: ` 
ENG d مخ وتن‎ Ça : IIA ILS VE رتا‎ 
^ TX - 
5 
E 
^ 
KÉ 


ra Ta 


اس یں 
ےکوی PC‏ 
e V‏ 
tenes‏ 
tm ua c4.‏ 
bo’ 1 ,‏ 
* 


[153 : 1 
th 
4i k; 0 ` 


——— T = n 


Lg ont emt 
ÁNIMO n 
m S پچ‎ 
MET (A 
E 


EE d o = —— 
ET Ett ee Le PTE aream 


